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Le centre d'art istes of f re la possibi l i té de produire, présenter, disséminer t ou t t ravai l 

prospectif et expérimentateur. Il le fa i t indépendamment des structures 

techno-bureaucratiques, dans ses locaux comme à l 'extérieur, 

à part i r de problématiques f ixes ou hybrides, dans l 'esprit 

d 'un laboratoire qui vise la relat ion avec un public. 

Le centre d'art istes n'a qu 'un engagement impor tant : la r igueur de l 'art, 

dans son intégr i té onto logique qui vise le dégagement des conventions, 
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soient-elles collectives, esthétiques, économiques, pol i t iques ou autres. 

Le centre d'art istes ne vise que l'art, avec ou sans moyen, seul ou avec 

d'autres. Son seul mandat est la pro l i férat ion d'activités l ibérantes. 

Le centre d'art istes ne connaît pas la grève 

ou l 'arrêt de la product ion de l 'art; i l s'y consacre à 100 %. 

Les objecti fs d 'un centre d'art istes sont d'expérimenter, 

pour la sauvegarde de l 'art, ail leurs que dans des disciplines f ixes. 
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selon chaque occasion, de di f férentes manières, à l 'extérieur des diktats f ixés par la 

bureaucratie, le commerce, le corporatisme, les inst i tut ions, 

ou tous condit ionnements méthodologiques associatifs. 

Chaque centre d'art istes invente au fu r et à mesure son modèle pour agir avec son 

or ig inal i té . Il s'objecte à toutes normes, à tous règlements et critères f ixés au nom de 

tous. Il rejette l 'organigramme 
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et ses dérivés fonct ionnels. Il tisse lentement sa to i le dans la r ig id i té des habitudes 

de la vie humaine. 

Le centre d'art istes vise la démul t ip l icat ion des paramètres, 

des catégories et des styles contre le cloisonnement 

et les l imi tat ions inst i tut ionnel les, gouvernementales ou autres. Il active 

une présence non conventionnel le et dégagée pour la réal isation 
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de si tuat ions diversif iées, et vise à bousculer la monotonie de la réal i té 

et des monol i thes de la pensée. 

Le centre d'art istes vise l 'ajustement de la bureaucratie à l 'art. 

Il ne copie jamais son fonct ionnement sur la bureaucratie 

et l 'administrat ion. 

Le centre d'art istes est un laboratoire et une cuisine. 

Il propose aux artistes de se dépasser et de proposer toutes formes d' invest igat ions 

susceptibles d 'o f f r i r une transgression des conventions. Il t ravai l le à l 'é laborat ion 

de nouveaux modèles, 

de nouveaux comportements. 

Déjà f o r t bien organisés au Québec, les centres d'art istes agissent en col lect ivi té par 

des relat ions d 'af f in i té réciproques avec des l ieux similaires à travers le monde. 

Ils envisagent la communauté de l 'art comme universelle et conçoivent leur act iv i té 

comme un échange de nourr i ture; le centre prépare la cuisine 

pour l 'a l imentat ion des artistes, poètes, 
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expérimentateurs dans diverses directions: 

musique, arts visuels, poésie, interdiscipl inari té, etc. 

Ils t ravai l lent à rendre l 'art responsable, 

pour la t ransmutat ion des condit ionnements sociaux, pol i t iques, 

esthétiques. Ils visent part icul ièrement la déstabi l isat ion. 

C'est l ' impl icat ion des forces art ist iques productives dans la remise 

en quest ion to ta le de notre cadre de vie. 

Le centre d'art istes se fou t to ta lement des enchâssements, 

des catégories, de la légali té, de l 'object ivi té; il tend à met t re en déroute 

toutes at t i tudes et habitudes tendant à l 'un i formisat ion 

de l 'activité humaine. 

La bienséance administrat ive ne do i t en aucun cas prendre le dessus : 

il fau t l 'a f f i rmat ion de l 'art dans tous les interstices de la vie. 

RM pour le Lieu, centre en art actuel. 
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Dans le cadre d'une consultation menée par le Regroupement des centres d'artistes autogérés du Québec (RCAAQ) 

— consultation qui devrait servir, dans la foulée de la création d'un Conseil des Arts et des Lettres du Québec, à la redéfinition 

des paramètres du programme d'Aide au fonctionnement des centres d'artistes — cette association représentative nous achemi­

nait un questionnaire où il nous était demandé notamment : « Etes-vous d'accord avec les fonctions reconnues et leur définition 

aux fins du programme...? » ( Ces fonctions référant au guide de déontologie des centres d'artistes qui, par ailleurs, énonce un 

modèle unique d'organisation administrative pour les centres). 

Nonobstant la difficulté à développer une méthodologie de consultation cohérente à l'ensemble des centres d'artistes au 
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Québec, il nous est apparu que celle retenue par notre propre association présentait, dans son mode et par ses considérations 4 

implicites, un élément de technocratisation déraisonnable; plutôt que de défendre la liberté d'action artistique et la diversité des 

stratégies d'intervention, le RCAAQ participe à un effort de normalisation technique fondé sur les besoins de contrôle de l'appa­

reil d'État, sur le maintien des privilèges de ses membres et sur une conception petite-bourgeoise de l'activité artistique. 

Ce que nous avons désigné ironiquement la Réponse à la question 2a se veut une critique de cette approche et l'affirmation 

d'un positionnement et d'une éthique. NDLR OBSCUBS 
729. Côte d'Abraham 
Québec, Qc 
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